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JOai parYA LoUi-x-14me, o

IMPRIME ET PUBLIE (P O UR LARG US.) certai pr0.nme, oi parpdes son-
uteur 'dc aletre insèere dans-le N°. de nes que, vousne po ez.penseru itant

LDGeR DUIF ARus du I J courant sigé. T n s'écarter-de la.vêrite, soit, parignoranice
Ru Royale. *mi *m* . ou, par intérêttL personnel auxfaits rappor-

.. - .tés'.
que soi votre lntt . otreauteur trouve peut tre en ce

er.de. rné,disant, reconnu par cas, ce .qui avec up peu d ce aurait

Le Prix de "la Souscr'ption est IdQ ami eQuébec, mserée dans le dr cons et
Çhd:ns, ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ qe vous Triaovez,.dèV ~vu:enr iVE.X 7

Chelinsblication, RGUS, -en disant " que vous avez . . .s Q 1 dF 7'ç9p .ER
eè.eu, assez souvent occasion de parler de nos 7t'!our es fa ts we Poste, pàabl.-s, ai -ie-b .e-,ta

Spetites chicanes divisions et .qiierellës,trlu-
mande, -dans le cours des troîs.mois. - . :, . : Ag RED'iUR DE LARGUS.

viennes' Je vs qevous.n avez' pas vou-On donnera place, dans ce Jourrialg aux . y. o -~ Va p · ou- • .N ER,
Jelu vou sq en e mir v otr ,honteux epioisA ertissem ents, dans. l'un e et lautre se ul,· ri teis g h iud r è ns aim é n oï p d

langue,- a des~ prix tres-raisonnables' sotre rièreuê'hfte 'cod î:èsé one Electioïis, et cñé~irmne'neás3

-~ > moeurs, .Ia mdsnce, .vous 'a isnsible. bien' comprndre s "lois 'surilsqele
s.,' s ue -deus sié,n ononner Cnz-7 ijfe

n put 'qonnr hez ien fait'tomber, 'dans ui' autre iniétier elles' .doivent être condiuifés Cra ez aic
Messrs(N~eilson & Cowen, ~ ........ Quebec, encore, plus ~.dé'gradarit,' la .dlomnnie 'et le la borté d inséi'r dans votreproehain;cette
Et chez Mr. F. Lemxiitre, it' f'tMi b'flr 'nte" me e4en

Mr. T A. imbe, N mensonge. ',n efet Mrle Tifluvien sans commrnufcationl cnant'que ques'Iie

Mk~sl T: A.K be, P M

Et Mr. Jame Lae na nom, pouvez vous tre des Tros-Rieres ons relaves -p *cton e .

Mr Louis donzague'on .unsom o e vi Pfaiotee de nus rapporter et les ai vu mie r dans la 'deriiee élec-
lMr. H. Olivier, ..... ..... hirpbiru atrsb con,ü "de cette tion qui a eu leu ici dérmnirefileh'tt eIle-
Mr. T. L. Chalon,...,:.........Riviere du LouP,'ville entièe, d'une nmanicle aussi.différnte ment d'unie autre maniere que je les comn
M r Jean dChaurette, .. a c e s d rete ment opposée à la vérié p eai , e d 'i a ie '

M r. Louis M arcoux,. ............. ama a' u s lI a z fitdan votrete , pren aboe " r a e n qu a q es
Mr. G.uilhiaume Smith,..... .. a B3aie, qu ,ou . 'vzfi asvte'ete.J uu e .o ab .é u ntedn'a 'i

Mr..Thomias-Fortier,' M. n,....d.....Genl2t ne.crois pas, et je crois que c'est la votre nous fssentie' plaisir no" us eclaircir la
Mr.Pfert:e k Dorionb .ui.i....Se ilnne. premier mensonge - ix ou douze autres dessus ; ce qui pourra etre d'un grand bien

.a .- . ".Q às-én ent.dnäaeaiaicQeXous'iaites pour ceui qui ont ér è4àrignorañiéVêt
-.p e S ME.NTS. de la peite affaire comme ous dites, qui a aire rougir ceux girntee cef en9

lieu l'autre jour; en un ot- le tout estcausede la déviation àReslois de
AVIS un 'tissu def .uss tés et' c'est le successeur Ipart de plus-boriés q'eiix, ëetgi'en cela

LÉ Soussigné a t- dÔmeit élu d.de Patelin omme vous le nommez,qui vouséognaient autant demauvaîse foi que pou-
rateur à l'absence dc Monsr. L.éandre ILmaitre le dit, et si por ela vous croyez q'lvous vaient en avoir, leurs dignes conseile. ~

Augé, ci.devant 'narcand.de cette ville, prie touzsoj rede&able de quelque.chose, vous pou.. Le 'statut dé'1825 Sédtioii"XXL dit'tie
ceux qui doivent' au dit asnit, de. lui payer isnm,e..- 'ni'l deman'dlèr votre dûeét vous ne toute nersonne qui vtera émnéntenancler
diatemnent le montant de leurs comptes, faute de quolvez77doit 4-17

ils seront- remis-entre les riains d'un: avocat pour ensrz pspy de ym alypso ude 1 ans les viles o u bourgs, &." 'ottre
poursuivre le recouvrement i et ceux à qui, il peur Papillon noir,; Inais 7de la juste monnaie propriétaire' de bonne'foi et' possesseur en
etre du.sont priés de vouloir- bien lui adresser -leurs du otre fausseté: ' 'rtu d'un itre té~ al, d'un 'lot de-tree

comptes à son domicile eni cette ville,,ou au bureau- Lefi te 'l 's as st tro bIetinuiio ai ešrieü daristf-
des Messrs. LANGo IN &Co. .ubecl.• n a r

- PIERRE E SFOSSESJ Curateur, connu pour lerpotrde nueu umtsd lcd avlu nulea

T, ptantplus q'il. doit-être mis d'une unan drenà ins ds de
. 1authentique devant le public la o re

-AERT N. e d Qartier qu aur leu le 2 d ou dont'le dit lt sa charé, et que«adite

HEsogé sub écrMrer Travinie eens comncain ectenan- qu us qe

G urator intheabsenc of'Mr. Léandre.Lemateet là vous-serez aussi convaincu de nenpersoneait éteenossesson actuelIe-dice-
Augé, heretafore rnerchant ofthsi.abwntreqestillsonge publiquement; i paraitr et vai Ui plu's dex smois de 'cálendrier,'immédi
those who zareindebted toahesadaben. to-a notreo ait tr op lâh 'a v 'c . r

i mmediately the-amount of th'eir respective acountsq of freconre sor i abeaté tateo e amen lèméleon lo rè -
in default ofuwhich-th4y willebe-placed in the hands .. r o e sl. r, . -.
of an Attorney:for recovery'; and:those ta whom the comme un, oiseau mouche, avec quelques ite.; oons comment e a ete suivie ou
said absentee nay be iudebted ar'req'ested to s mais cela a en gné at ere ce c eta no

Mnetheir LaontsI at:'Cesienr réb the Office ofavoir.son application, car vous devez ódn rance plutôt que par' mauvaise'foî; mais
P«ERRE"DESFOSSES, Curator. naîtrevotre oiseau mouche pour etre -un Dieu est leur Juge, et a nous d'en penser

Three Riera î6h Sept. 186.. peu.volage,-et voltigeant des bords char e que nous voulons.

- - . flS. et champêtres de notre petat ville, et i te comej franc-tenacier, &c. n'ayant -

E Soussigné pränd la liberté' de prévenir. lesi aurait rie dsurprenant qilse serait qu'une maison .levée .la'utomne 'drnier,
E Dame et Messieurs1des Trois :ivières etdes se nerngueqelu'un de es j edurs couverte' e' pintemså sans s ports ni fenl-

environs qu'il contindeàr exécuter la RE LiUR E, dans c'cest-ccore nes ne 'ast là vtre s et à a fa bt n che-
toutes ses brnches; et daaprèr dednouveauxprinct. yPPquloa t un

pes ; ec'est eourquoi il prie aellprsonnes-qui áuraient les oiseàuxnouches Eme n une J ourneeet 'demie, deu
des Brochures, Pamphlets, ou Journaux, &c. è faire Concluons rleruenprétendu 'aux 'ours avant 'éectio'n et7 Ös't-onJustifiable

ff. .. w d .a - ' d I *

relier A ou dé vieux:livrera aare#parer. elo°a trois étoiles, e oqe vous n'avez päs avo roavantceu o t
bien les envoyerÂa cette Imprimerieeiùils e n s e é t é ns q r siter Stt
Sliés.et arranges a d eé lgance. ot lettetu

Ls' ordres'desa.campagne seront reços:-ac yous demprerez bien et duement'ee uaus pavres ens en Pese
r o ssmne vaonctuél.m ent e e'et con.aîncu de oesolge publi voment. vi e au possélent 'depu s quel . s an-

reron et.modeet . Soyezdoncplus-circonspect our 'avenirnees une petite cabané sur lesabl deqs o-

cr A6et nyncez ,quees fait dot vons êtes teaux cette dle 'sans eup a&eent n

diis -~ire, ~àaoý id :6lui pae im7. .nrý
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~ devotr, e 1 bjet dlurhoi Mr le dis t iåns l~rpt 'iede cêi~dssu&l ie. Das sun certamn pays plus
~~~~ e~d'~'l utîfileI de les Üniåe lisi'cr, e jic åai~ suk les fisc loingu 4lamîtgede rocho il y a des

*~ ''~ ,~:~ sniet encourage a prêteleemet nlcïfUiesde rnont x é entrcaL persoî es qu pqnmnent la voix du peuple,
~ .eurdisntduton grvô duSŠolitnär-èm Çaeúlå"Iec.öörà ds ên u pt;parlent pour ls pauvres' gens. a.force,

»'~ erl,"ne caignez pa votre.pss' son de l'Args idtai'hes. qüue drbol c å e ro !al euy r ent de leur graîs-

'~~' ~ teilleur itre' (cete possessn 'our dit qu'il faut' endre iu César céèqi est' ser le gousset, c'est justement ce qu'ils
crtan n'étant qe d'u n ainöti 61 n u pluå) César. Odi, Mr. qu'on"lelui rende, et que veulent. Alor-s adieu je t'ai v, les pauvres

:z~~ ~Ces åèns'is-je n'ont-ils pas "gi 'dii-ecte. ceux qu íî' sòtpsi ôntapigséntemi gens nontgqu'à~ bailler au soleil.A quoi
iéitr'e1eur coïäsiecÔer7ontree le'taillanit B'une-lhache.'ur]leur col,'etj'irai colagresemible .til,,..r P'Editeur, et à quoL

loi,' e léå"4els, du conscil u Šesc6iseil-. sauter:âàieds jóints; róibjêdfrä :ligt:iressemibler? pensez' y mais ne
* ]éfrtI jlïs èoûpables? ? culbute, sur.l tçgdgtmêmegaege degjsi as Coggiai m tem-tuan Tai

'*' ' U r ceètain Damne-de eeeville, n'a- Quoi! Est-ce apirès avoir juré devant Dieu sez vous et vous fe'rezbin 19 pour en
ryn maîts"îàiéét'eÚ iion et deai les hommeás 'gue 1Más li erons rievenuir ó alakn en dmno

'' r ,gqu i aÍlasée feù so épsou*en jouiás fidèles; qu'il faudrait oubiie ema ,conlsece rum non ej t.citu, mni faime etjçeunio, et pour
san sieeht svie dirañiea etla pro-ilu boeidteun. Et désobéir au ,co mande- peroraison, v&ous,soubaitra'leur~ béné-
priél6" Éèe{ffrŠ 'dont "uii udédi bont ment' du Roi !-.-La nort, au ventre, je diction, qu a "moins de devenir sot, yous

idêm dispose du fond,M aadelle lé droit vous'.dis quie non, et ,qe v9US yous, trom- n'aurez pas dc sitôt.

de, v6te e't' stellehien jusifiableieelle et periez, 'i 'jous le'disie. 'Il ëst bien 'iai-..
ceÚu lji 'èt conséeillée d'àvoir 'oté a- que si les commandemeríš du' Roi gtaient , Pour mettre taú la cacelte.

près avoir prêté'Iesrmen't No. 4?' contraires,à ceux de.'Dieu, lébon;sens'dî u~:HS-TOIR -rx LrGLICQUE.
3O*. Un aùtre individu, séparé de biens que 'ce seraient ceu&d Diéu, quiTem o- T 'Ù , Üue o h

d'avec son èpouse,'(demeurant aveci son teraient. Miaîs, MVr'. 1'Editeur encore"une iection"tc la file le, Doi,.Rifières et che 'me ti!>s

pose'dáns mne èptife maison achetée par1foisr' il ne s'agit' point 'de 'cèla, c'est 'venir sr la porte té Montair lé Quiré bour égouter les peaux
elep u u Pqe tens a.i-ll .ri~ae p.u .e r .e " qidè -èni uTimoeu.es cantitats.a1vontsir octenpe a barlé le

ell dpus qelue tms)avitille rot se por e ie qu vni nus reiie't i ' rraïémnttepptisses te doutes le
dé votèr comme tenancier; et Mr. Ogden frotter cela sur' les or'eile's.' Es-ce rcir et itr canetrneur t eanemm o.

et d'autres"sont-ils justifiables, lorsqui'onnous ne· savons 'pas ce que 'nous avonys ame ça, et ça serait pien. tomachie-si on n'irnbrimait

]ui déférait le serment No. 4. et qu'il hé-]faire, dites'le moi'fŠ~i' lë .Roi venait iou5'pas ce" peau tiscour. en Anclais bour l'en foyer tans

sitait, de' lu ià&or dit: " vous êtes le chef dire, coupez vous le cou, qui 'tr'e noust'nîre . pour-nérelcantf ~çé te sahom

'de votre femme' 'etvous avez le droit; ne ne répondrions pa, r notre Roe gueur té so *iscur6 'qéche mneabrêparais à bri

craignez pas," Pon vote, et je frémis voeznosau bout dd monde et nlous¼uan ché lui 'ententi barler tout in coup té la Glicque.
Combienï d'aûtres ques ns de cette na-irons ; aesnous ravailIer2 e nous som Aa h! ir ntute moilme, our 'en etere

ture etjine snagt e srles pré-Imes pes mais nou nnosouperons toute cé qu'il fa 'nous. tir, car en;fait télglicque ché

cédentes, je pourais' faire 'mais les répon- poimt le col, parceque 'les cormnandemens crois pien m'y'cifinaitré; er ché fous tiré qué ¿hé ais

esàcle-iferont la décision des ute eDe sont auidêsus des votres, ine feleAlmfan( qui a'pien soixante et tousse ans, 'et:
r ' r rle efenent. Le'Ilc' ' ienché temir me, ]ifre té dontës les ghicques tu pays.

eque,;les 'personnes qui se trouvent dans nlous.l enet . n'aurait rinMontsir Octenne.a farlé t'une clicq'ue;qui est'pien

cecas, s'en servent, a dire à cela,. car nous, aurions r aison, crante-à présent, mais il n'a rien tis té l'autre glicque
Pour moi jaoue que jeecrois pas que!Vox vocièi hesiL C à lgnellIt patet Ah ! h t-ir, ceàn. a

.'o psse supposer dans des gens qui sont~ Ne serait il pas temps, Mr, T'Editeur, pien chaste ; qu'ant tite fous, mnonami Monsr Tif>er-

- rcessavi-çlscnnsncsn rasoudispssrpu eogroit j .atedra '"y;mais ché fais fous barler ts checques qui bassnt
c e s s a oi e o n a s a c s u n r s o ' d p a s r a e t . e n a t n r i p o u r e s L p li cr a te' tcar isl e t c r o s et o t -
nement au5ss grossier. ct jc suis fâché d'da vor réponse, etj' passe. Qu'atten pouritesL plis scar e nté'to tés c'e sst~é Mot
~tre 'obligé 'de l'attribuer à un e autre raison, dons nous de.César ou 'du Roi, Mr. P'Edi-sair Té Sainteurs, Té Partch'z, Bapineaus, Fiché, Gui,
,nais bienCf pirée,' auvaise foi ! L'on dit teur? je le sais aussi bien que vous.' La efilire Parîheotte, lncetee Neionn Fa'

.qu'on se propose d'en faire quelques Oeem ustice audhr tuddn Por la tres. L'autre glicque, et la plis mauvaise, c'est cet

plek au terme de Mars prochain; j'en suisjustiee du dehîors,nous ne nous on occupons tes Ritcharsonne, Stiourte, Guail, Flamnenne, Oc.
.ie .fi uemal pris à la racine,1gUères; mnais'c'est la justice du dedansîtenne, fortre flempre, et tepuis'peu,'Montsir Patoi

* en.a* s.e , Ficina, 'Toussette e 'puis encor teux 'autres. La
u sse-être .reprime, plus efficaceBment, et gul doit nous chatoumller la comprehension, eir ,'apeeagiqecntno agi.

* r ' puis nos delicatS conseiS ourropt pren-c' est ce qu'on appclle la protection contre e tes Bapineau "et tes Fichés, la seconte la ghicque

de ce qu'il Isur, appartiendra. les' mnalvas. Les malvas? me direz vous ~! nelaisse 'oun tes Ritchorionne, la ternière en feux
Est-il psible que le désir d'élire 'àu Qu'entendez vous par les malvas ? 'Ah ! terriplement à l'autre et feutrois les faire basser pourpos 9tes'Repelles, tes Traitres, tes Repuphicains, ah ! c'est'

d'être' élu, puisse causer autant de mal et ha ! j'entends bien des'gens, beaucoup aux-1 à qu'il y en a cii tes patailles à st'affaire t'Union ..
de scandai malheureusement oui, et bien quéls vous ne pensez pas parcequ'ils 'ont Les Ecosssis étaient enragés, gomme tes tiaples ou tes

plusencore preuve notre dernière Electi- des favoris, et qu'ils ne sont pas' malvaspossetes .qu'on exorcisme, is aura:ent foulu mettre.
pnevteSri~u. rpu otl mode't' Pu os lvz'été les Canatiens esclafes et puit Ies chêner comme:is ont

nfait afec les Irlantais, (mais Montsir Octene a pas été

OBSER V.4TOR. peut être vous..mêmcun des favoris. rSavezsai pette te barler te ton-ça tans son peau et crand lis-.

r i ' ______________________________ vous, Mr-. '.Editeu r,. que je' me p'erd rais cours,) aussi4 les Canatiens Ont remporté la fictoiro,

-' Semon dresé d Edfter 'd l'.rg et ~ ue 'je me' morfondrais s'il' fallait vous sir. les~ Ecossais et ils en portent erncore le plimet, et
Seronadesé lEdteraerlegr. -etu e m'v' 'u'il ''adan le 'che. feux que le tiaple m'embourte que s'il fenaitun

parone e toslsma.sq y. n autre querre ils se:montreraient~ touchour mailleurs ai-
.?Uonleur, . .r od Eh ! ,ie m'égosillerais 'seullement chiait que les autres qui tésertaient tous les chours tir

"Il faut, rendre à César, ce qui est à à vous en énumn rer les sortes. "Mais tenez,'côté tes Yenki, mais les Canatiens être comme, les

Césa, mas Csarne evrat-ilpasnouspou arrnge le affaes jeva-. 'vu fieux Allemans, ils ne se mettent chamais tu coté tesCésre, qi arra riso ie ras d ennemis tu Canata ! Et che crois qu'ils ne feron't pas
renrece qiest à nous ?" ' aire une cmaasnqui linda eu decomme.ceuxqui se sont réfolté tans les Colonies, ce

- vtrýýL lvè 6téisuscé qupasi

rCe's poroles sont-tirées de mna cervelle, tout le reste du sermon -que j'avais a vou,q a été la causse qn'il a été tués, pien crantemeng

r et c'est là le texte d'un petit sermon que faire. Quand on voit un es'sann'd'abeîlles tes' prafes Allemnans. Chie fous irai tonc Montsîr

e, vais vous 'faire.~ a u orilnetu u u e-ntienne ont été pien crantement sirbuis te foir que
Onnr aratto convenir.e ejue tout en voulant l'empecher de tombef' vous afez éli cet Montair Octenne, mais ils tisent que

quil est des gens qui rnettent leur nez là où elles ne enaveu'o-ent pas .moinis. - De toua les pans Représsentans ne feulent pas le laisser
r setir narecj'ils fiai- q u'elle es'o ligée' d'aller à'tatons. siecher afant qu'il- ait 'faite' pupliquement me 'Apolo..

,ils ne peuvent pas s , e sorte, qst , chie a toute la champre pour 'afoir'insilîé, quaft il

yent par des ,caneaux':qui' sont bordés d'une Eh bien c'est la meme 'chose pour- 'largent tire que la champre n'afais pas fait so tefoir, et puis
.certaine matière&qu'on'ne'saurait niî définir,1q'ui r est voté dans -la Pro'vmee, pour les pien t'autre, 'chasses dont che ne me soufien pas, par-r

r n6n mer parceque - la Idécetice ne le chemins par exemple. Vous 'les 'voyez ceque'les rAlecmans n'ont.pas crante memoire, mais-

D rl" ' ' 'du r.î-ernnrd tou na t c'e connais pîen qus o ntL.ts ponnes oi resu'c t qui
7p n etpa s,, et.pourcauses. .Dî3slæg oM r.itout a lentour u o v r e r 'un n esoufienront pien te tout, m me de ce. qui n'a., pasdteur, nallef }s voui gne ue tournant, tournant, es- plu·grands, 'le's été pupliqué, car'il altit eâcore pien craintement tes

r r je parç* ,ii de la ,patiàier commune,.,.es~t inoye'ds; las' p titW, les 'plus pétits4 niëttez chosses que vouu 'n'avez pas iinbrimé 'tans l'A a'cus;
L 1 .. . , .vous.r ici. • --l•• et"puis' çar sera' trôlete lefoirtemander excusse 'a a

tou, ute 'hoesivou oulez lé savoir le rci, mettez- e , revnz comne cliamprep~et che> crois q[u'ila' feront pien, si tou;e fais
e ne ,ou le dirai pas, déviuez le. Que pus lon, ce-tems"là' l'ar nt re ilsen ont pas te peur. , :• ' -

celui. i. des yex et des ârcillespour mange,,et le immse-fait tout seul,"ou'au "r 'Atiei Mo-nsiiTferny,' au refor.
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pONAa ysiqu Tout en i'oulant prouver que-1OM NC A TTf ) ysq.'e d i
antagoste son ami, est cond en

•le J' Rdadieur,âche, sé sèad de Tame avec lequel
P Sremarqré (tout peu cqu1 î Tfait" ier' e. àoiséau iñLtheYil d

de l'être) un écrit, inséré dans votre.feuil brave n'est
diAi eIl-lc ' montré, Iti.mene-cIue son propregeABsLgnéE.Ton Ami 1nem'appart e res redoutable, puisque celui-qui Pat-

S A L pasde nier les faits qui yson v''m du bâton; a dédaign d'en
ous n omet danlquesedogene quoique j'aie reçu de pprsonnes dcoyabdessarue ilss

.0nrechierohàit,,qelque. secours:fa ira us ge, t.a .uq*iii,,.u a t fi ' -ý'
qutlen e pcaers e a scenea Wodu re commel aurait a is-

Touesrihes. oiseaux furent d'nte1ligence q. -tset d l a fa ge e on
Pour;le secou-ir en discou rs. . quelle Mr- des trois etoiles, sem jë ire d s Comme f n

conJo'nât.urel oé*" . motiche., Comme l'on
Dans cette triste conjoncture, allusion, l'assûrance de la' fa sset d'une dito scartes a une singulière mIanmère

Un Pigeontifu.tleseul, quoiqu'assez'ma-aise partie de son récit. Du moins, est-il,. de t

Qui do'na le euvert et' quelque nourriture, mon'ressort, d'indiquer à ceux des lecteurs de
ttAu'moinleauauvre et' meprise. qui ônt~ été trop dé dutés, dù commuver•.q s I a oir st baest A l-

D"es éiseauxspectàeLurs la surprise est extrme; n tout, il n'est peut-être pas aussi blmable
CG'estiin pomê&àepour"eux, rêmend e'un prt' eit prté e coiredirest quel-

Qun pigeonsi ra ' 1i ilmêneî Trifluvien, pour en continuerila"lecture ares oph ese onedire lrei
euille assir a lere. es petits traits tout-à-fait saparde sophimes l'on veut faire'recevoir..

Et 'estcequi me rend encor plus accessiove, historien de nouvelle. trempe.- s
"Répondit lecPigeoneqUn destin rigoureux Admirez donc, quel ésprit.dans deAdAllezdondonc,' leMrut.,s ostofles, Mr.l
"Prepare a.la pitiéle curnleomoins sensible. flnus dit que l'agitation et le.tiouvement des T ois-Rivières! Alle

"Quand on jouitdliin sorttranquille et gracieuxdssoiié .renuc toe'
m"Imagine-t:dnsous le's cieuxsecc sotésg , I " o s Tinsvtre

"Quelqu'ùn'dans'uli'êtät'sdiffé.entdu nôtre ?en a été, le. spectateur si attentif, qu'il en "e elez vous sibien dans vos
"Non, on mesure tout' s'ii la prospérité; presque oublié ses amis S'il.aun-cbeurÏosîns et faites ensuite. si bien de votre

Misiauheii del'adièrsité, peui à l'épreuve du niouve t et' 'de l .. deporiance au'ss
t imiurpour donner ampo y

o' e l 'eit *et ' lautre , taion, au mois, il devrait avoir assez" " mieux e c o b n de s
<~Lep'dds de' linfortune .1t'11.P,s1., têeiÉ de 'làc6rochenîent 'des' at âmes, 'que

la pire bon sens, pour n en pasý.faire preuve auonct
' 2' ~ -;~~; - ,nou, apprenions q erncontrant vo%ýtre

grand ur. setabláble il vous aura accroché et 'si -bien,
t' ~ JV'ouveu Dcscartes!

A MOUR P R OPR. ua i .Discartes !oa ourle couprëtenu, quejamais nous n'entendions par-
detla-inodestie.l s'est livre tout entier devou .

Pour-la preminefois on menait au moulin Avec quelle pompe ce pétit1Descdrtés avoir.v

-Un jeune ânoinqui bégayait encore. .s.avous avoir demandé pardon de -vous avoir-

Onavait'peuchirgé la petite pécore, vous parle dsaplanteÇ. os croiriezentretf url o
De peür'qu'ilnë'iéstât au'milieu du chemin. volontiers qu'est un personage dequel. leoneu me sembc'le,qu'ilde'qd- îai, î'hônneuiide me souscrire,

1e coyez- pasïqu'ilprit ainsi [a chose ; qeconséquence; a en-ý.uger4,par l'observa o -bisatSrt
Ohqgue nenni! Le drôl a it trop bonne dose teur, la planète doit re d u e ntotretrès-oissant

Oh * 4 z'pa~qoiI.p t 'si racho' la 'tqenéqec;eni A r 'jugepar 'êuý oe-'.'e
e cet am'u'ffervént quechacun sent pour soi,

Ét qui nousfait.tialitr1le prochaiide canaille. Il vous 'parle ensuite des .querelles Trflu- *' =-t
1L.crut qu'onaJ eurde l'i gâ ter la. taille; viennes."Cit crivamq sn mCopag des Girouees Trompurs

l le -crut, etde'-bonne foi. doute, a la bohommie de se croire degrande MP
ai vu bien des ânons encor plus sotsen France C igne comeon n pleyteaire ANCDOTE CURIEUSE.

Queleur faiblesse Énême:. rendus glorieur, usa de mots usités das le langàordi-
I "'Wnest pas jusqu'à l'ign'orance . - -reMr.''iEDITu t

Qul r piu' rép' , ,fs r..1'EIERg, i J s Ian- l-senace re , il.-,lui faut repeter apà seusfos

Pirteûdt- ici, basT'nfant gâté des D frz/uvien; il s'imagine 'par lpasser 'pour MjrdéCette companie étant
un diseur de"bellesaroAD le EUX du courant, dansune

LABE.. ,UBERT. certaine noce dans le voisiage de cette
tout,. les oreilles percent-etl'on découvrecet né pîoilevinent .ne tts

çequi et. ville finexpl'o .t.vraimednt'digne -de ýson
ilencer ce qu'il est:" .a r Cedinita"ie toujour jaloux

'N'a pTrler 4t ai'si'pqôpos t .T"n uveau Dscartes (comme nous le ditai ire o
pnar etgrnd aat;suqs . . d'excellerdans les actes de ce genre, mon-.

Est un rare et grand avantae;- rmblemeni) il nous do es
Le silence est p'rest des sois moraldes TroisRivières,len-l' appellant- -itrodusànt de son'heureux, gosier

e1 péln .nrdmatal fiiDU vr S
Et l'une des es u p dont le le' mens 'e clic nta ta aoi D UX vérs'd'es-e e sgun>p, sprit.de la Jamague, . . et' se trou-

- sans cduse,. et à llap .uae Sa:. p osition Ise
d'uiý ýr vant'-bien dans son-,debre- bachique, pa-Epitaphe d u arresseux. sur ses tourbillons, il nous 'adite-'déelatin.

Ci-dessous ntoinc repos: S'il entend par 'eens" qui p ienraindre, et detcQuanbuiseýèhcu en -mmequ l yllAd Toid iee

Il- ne fit jamais autre chose. sans cesse, son esp et eg e-mêm que la villdis.,Rivières
se bouleverserait defond;en comble, je m'en

citogens, il peut se vantersans oraînte . •moque,,j.a -eu somn de- me mettre au-des-
Qu'esi-ce ue le .llnde. voir raison. mudetout'cela."'

Doucement mon'petit, &c Ce Descartesr, pa
Le, monde, et le thétr:e .sur lequel les a un langage audeus' dmun, eseussîbonoiequao,en-question,,,et qui fumait sa pipe au'coinhom2mes.jouent: la;comédie; Ies 'haïards croyant encore dans.son tour,îdlon,- absor-

Composent Sor,-de 'la chemmiée, répondit: "ous avez rai-.
composent la 'prece; la ortunedistribue bé' dans la' contemÈplatowede4 sa planète denpo etl.emé, é
les 'rôles'; les maestrats gouvernent les it deilovueile,oeadn' t-

machihôs; tf rich~~~~~ . ' fles itiqtue, il Voittbbt âuÏïré"àj6t -dans le lôinZü P 'lt,"4,çlr qu os tsaudsMàhlne lsri e rmpssus detoute la vlcr qui. a-t-ild
ces remplissent es loges; tain, à peine son oilnmajestueux lajgne.ilt llcar

W 'à ou .ýls.mi,éi b'lëý -1 sF. pus ée*v que le Coq ou la Girouette de la
leparterrevest pour esmisérabes; es Fojetter un regard.ailleurs.; aussi condescendplusev
lies occupentt le' concert; et le.' Teins tire t-il' à se mettre à la' p'ortée - des s paro ss

îe"ridauU-L'ouverture dela comédie com-crit ne le pouvbi"fai an i' drs- *NARRATOR.

'enicè par ebs larmes. 'e premier 'acte y ser le miot de mon petit.
résen~tles rbjets chimèriques des hoi- "Voila diront beaucoup, un long 'préam' /lLa2e 67 de D 2C2e.

i es; .,esbinsensésfrappead poi'ble 'd' l part dë ce duveauDesca D i " Ï I l.*.-
plaud r sages sflent apece. va sans doute s'étendre au ong surJes.ob So.

ppIrl .dESousSigne informe. se s e
On..y.voit paraitre des géans qui, dans ,,un servations scientifiques, qu' afaites de sa .. ; blicce c ettvillet de environs, qu'il attans-

instant, deioenent-des .namns, et denaims qu planète politiqu. 'Ne voustflatez pas porté sa demeure i l'aisôn ouvellement.rparée

grandisseh~ tinpereptiblemen t .On'y voit trô, tlecteurs, ,vôus allez läoPuler9I3i" celle dc Mr. le-Grand Vicaire Ncisex.
e ånf"'ïsqu) Be t le leo o'rilnpornu raáte ii l ist re±tte occaion pour 'ofrir ses sincères're

c~i 4'ôr'hoh~i~ cji1  ous e . pou .osrcne uea mere:mens a ses amis et at: public, pour l'enlco~urage-
mesurpe . es, 'precaugnios' imaginabes~ necdote 'selon lui bien 'itéressante, selon ment libéral qu'il en a reçu, depuis son établissement

popîr.s'ecarter duyvraichetyp .'quî .conduii moi' très-ennuyante. "' "'dans cette ville.-' Il-se flatte que son ,assiduig

à leur but iet des étourdis qui,"sa'nse pré.' "'Sanis éntrer dans lem~ri;te du recit qui c'°.nuagnunprte dc'lafeu ubiqrien

caution; ;tteigrnejt.t au potdsfélicités ëst sns doute bien-digna de rauteur, il'est cotuao d un partie TaLurpblique.
moridairiest' " ', ' à propos ië'eniîqe'r"q'ue 'ce, Descdrtcs ''" LdUIs e TALiaorg, A.

Tons4. est aussi vrsé as h gitiqequil l'est das Troi.Rivicroe, îo Oct. î86.
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